
1) Pour Smith, le matché est-il autorégulateur ? 

L’autorégulation du marché est au cœur de l’analyse de Smith.  

Pour Smith, le marché est régi par deux grandes forces, le lien entre liberté/intérêt 

individuel et main invisible ainsi que par la théorie de ma gravitation des prix du marché. 

Chaque individu s’efforce  en permanence de trouver le meilleur et le plus avantageux 

usage de son capital, uniquement dans son propre intérêt et non celui de la communauté.  

C’est la somme de ces tendances individualistes qui mène à un optimum économique. 

La réunion de l’intérêt individuel et l’intérêt général mène au concept de main invisible. 

Le marché met naturellement et harmonieusement en phase les intérêts individuels et 

collectifs, sans qu’aucun accord ne soit nécessaire.  

Il faut aussi ajouter la théorie de la gravitation pour obtenir un marché autorégulateur. 

Le prix naturel, ou normal, d’un bien correspond pour Smith à l’addition des coûts 

normaux des facteurs de production permettant la production du bien (travail, terre, 

capital). Il n’est en effet pas possible que la production d’un bien donne durablement lieu à 

un salaire, une rente ou un taux de profit différent des rémunérations moyennes. Ainsi un 

prix de marché supérieur au prix naturel attire l’offre et fait donc baisser les prix. De même, 

un prix de marché inférieur au prix naturel, dissuade les offreurs, ce qui provoque une 

diminution de l’offre faisant remonter le prix.  

C’est pour ces raisons que le marché gravite autour du prix naturel et est donc 

autorégulateur. 

 

2) Cause et remède du chômage pour les classiques ? 

Pour les classiques, l’origine du chômage se situe sur le marché du travail parce qu’il n’y 

a pas de possibilité de surproduction donc les choix par les ménages sur le marché du travail 

sont toujours validé (il n’y a pas de secteur on crise). Il n’y a donc pas de chômage 

involontaire. Il y a un équilibre dans l’offre et la demande,  il y a donc toujours du travail 

quelque part. 

Pour les classiques, la réduction du chômage passe par une réduction des salaires réels 

car s’il y a du chômage,  c’est que les prix du marché du travail ne sont pas au prix naturel et 

sont trop élevés. Il faut aussi flexibiliser le marché, éliminer tout ce qui empêche le marché 

de fonctionner c’est être dire, supprimer toutes les règles institutionnelles (smic, allocations 

chômage etc.). Mais le principal remède du chômage involontaire et le marché lui-même. Le 

chômage involontaire étant dû à un ajustement du marché, il faut donc attendre que le 

marché retourne à un état stable. 



3) Cause et remède du chômage pour Keynes ? 

Pour Keynes, l’origine du chômage n’est pas sur le marché du travail. Il est lié à la baisse 

de la demande effective qui est liée à l’exigence trop élevé des rentiers qui étouffe 

l’investissement. Quand l’investissement est trop faible, les débouchés pour les entreprises 

diminuent, elles licencient et cela crée du chômage. 

Autrement dit, pour Keynes, l’origine du chômage est liée au mode de financement du 

système économique. 

Pour lutter contre le chômage, Keynes affirme l'inutilité, voire la nocivité des 
recommandations néoclassiques traditionnelles. La baisse des salaires ne peut que 
contribuer à déprimer la demande effective, donc le niveau global de la production. Les seuls 
moyens d'action efficaces sont ceux qui peuvent augmenter la demande effective. Ce sont 
essentiellement : 

 une politique fiscale et sociale visant à redistribuer les revenus en faveur des couches 
les plus désargentées, celles qui consomment la plus grande partie de leur revenu.  

 une politique de création monétaire, passant notamment par des taux d'intérêt bas, 
afin de favoriser l'investissement. 

 une politique d'investissement publics, en particulier de grands travaux, susceptible 
d'absorber directement une partie des chômeurs et de stimuler tan la consommation 
(via leurs salaires) que l'investissement. 

 

 

  

 

 


